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Mon cher Jean-Luc, je me souviens aussi de 
ton sens inné de l’humour et de la dérision. 
Tu avais ce don remarquable de trouver 
toujours des raisons de rire et de faire rire 
ton entourage même si parfois, avec Nicole 
surtout, tu cherchais souvent « palabre » 
comme on dit ici en Afrique. 
Pour abréger mon propos, mon cher Jean-
Luc j’aimerais parler de ton titre d’Amenokal. 
Tu le dois d’abord à ta générosité, à 
ton humilité et à ton humanisme. Tous 
ceux qui t’ont connu parmi nous, ont vu 
à travers ta personne leur semblable, 
proche des réalités, curieux, disponible 
sans condescendance ni paternalisme des 
« blancs ». Tu t’es partout senti chez toi et 
as été respectueux de tous ceux que ta vie 
t’avais permis de rencontrer ou côtoyer. 
Ensuite, quand tu portais les habits touaregs, 
boubous, chèche et Takouba, ta prestance 
créait admiration et respect de la part des 
observateurs. Tu avais à la perfection, l’image 
que se font les Touaregs d’un roi, l’Amenokal. 
Une personne ayant de la carrure élégante, 
digne, altière, généreuse et humaniste. Enfin, 
tu dois ton titre d’Amenokal à ton amour de 
la culture dans toute sa complexe diversité. 
Tu aimais la guitare, l’Inzad, la poésie et les 
contes et les légendes des Touaregs… Tu 
aimais leur terre, leur histoire, leurs mœurs 
et leur organisation sociale. Tu respectais les 
chefs traditionnels et religieux, les sages des 
campements, les jardiniers et éleveurs, les 
femmes, les enfants, les chauffeurs (comme 
« vieux Moctar que jamais », Eddie Murphy 
ou Mimosa), les cuisiniers, les artisans, etc.

Bien cher ami Jean-Luc, notre peine est aussi 
immense et intense que celle de Nicole, de 
vos enfants et de tes amis de Grain Sable, 
plus particulièrement ton alter égo Pierre 
Lecut. Mais je sais que de là où ton âme 
vogue en ce moment, elle est pleinement 
comblée et libérée.

Repose en paix, mon cher Jean-Luc. Tu fus 
un homme accompli riche de sa culture 
immense et de son humanité. Tout ce qui a 
un début, a une fin inéluctable. 

Assalek Ag Ibrahim

plus anciens et les plus jeunes poursuivent 
leurs études dans des universités et des 
instituts. Les points d’eau, les épiceries 
communautaires, les crédits aux boutiques 
artisanales des femmes continuent à être 
des ressources vitales pour les communautés 
bénéficiaires. Pourtant rien n’était simple 
au départ… Mais malgré les réticences 
de certains acteurs ou des velléités de 
récupération et de manipulation, Grain de 
sable avait réussi à trouver des consensus 
avec les communautés. Je me souviens 
ainsi du « Traité de la cuillère » signé à 
l’usure, un soir à Krip Krip entre toi, Pierre 
et des villageois qui voulaient démarrer une 
échoppe communautaire de produits de 
première nécessité. Tandis que vous étiez 
éreintés ne désirant que dormir, les villageois 
vous avaient acculés jusqu’à l’aube avant 
que vous ne leur consentiez un prêt de 
100 000 F CFA !

j’en oublie certainement d’autres curiosités. 
Un de tes tableaux trône dans les locaux 
de la Présidence de la République au Niger. 
Quel meilleur hommage ! Tu l’avais offert au 
Général Baré Maïnassara alors Président.

Pour avoir découvert avec un groupe d’amis 
dont Pierre en 1992, en compagnie de 
Mano Dayak, le Sahara nigérien, vous en 
étiez devenus des accros et de véritables 
amis des communautés que vous y avez 
découvertes. Grain de Sable est devenu le 
cordon ombilical qui vous liait à cette terre 
que vous aimiez tant. Au-delà de ta propre 
personne, tu tenais à partager cette passion 
avec ta famille, ta femme Nicole et ton petit 
fils Thomas que tu emmenais jusque dans 
les coins les plus austères. Aujourd’hui, les 
enfants des écoles de Tidene, Agharous, 
Sakafat et les élèves issus du centre GDS 
d’Agadez, sont devenus des cadres pour les 

souhaiterais te rendre un dernier hommage. 
Certes tu es parti sans un au revoir, un peu… 
à « la touarègue » comme le disait souvent 
Pierre en moquant amicalement la façon 
dont les Touaregs s’en allaient juste après 
les repas… Je savais ta santé fragile depuis 
quelques années. Mais de là à penser que tu 
allais « décrocher » si tôt, ce n’était pas ton 
style.
Pour retracer nos souvenirs, il faudra 
certainement écrire une encyclopédie. Je 
me contente ici d’en citer juste quelques-
uns en ne suivant ni chronologie, ni logique 
tout court. En parlant d’encyclopédie, tu 
en fus plus qu’une. Je me demande encore 
comment tu as pu accumuler tant de 
connaissances dans des domaines aussi 
variés que les sciences politiques, le droit, 
la philosophie, l’histoire, la géographie, la 
littérature, l’entreprenariat, les religions, 
etc. Tu pouvais citer des pages entières de 
certaines œuvres comme si c’en était toi 
l’auteur. 
Tes dons, Jean-Luc vont bien au-delà des 
livres. Musicien, excellent cuisinier, peintre, 
collectionneur invétéré d’objets divers 
allant des verres de bière aux boucles des 
ceintures jusqu’aux vins les plus raffinés et 

Adieu Jean-Luc !
Assalek Ag Ibrahim qui l’a bien connu, lui 
rend hommage.
 

Vous trouverez, ci-dessous un extrait de son 
texte mais pourrez le lire dans son intégralité 
sur notre site internet : graindesable.com  à 
la rubrique « bulletins d’information ».

« AMENOKAL Jean-Luc », un homme 
accompli !

C’est notre ami Ibrahim dit Bahitan, le 
bijoutier touareg qui m’apprit ainsi la 
terrible nouvelle. Jean-Luc, que nous 
appelions affectueusement Amenokal 
a tiré sa révérence le 5 juin ! Rarement 
l’annonce d’un décès ne m’a fait un tel choc. 
Ici chez nous, la mort fait partie de la vie… 
quotidienne. Les gens meurent de tout et 
à tout âge à tel point que presque chaque 
jour, nos activités sont interrompues par un 
aller-retour au cimetière et quelques instants 
de recueillement chez les proches du 
défunt. Mais ce lundi-là, c’est une éruption 
d’émotions jamais ressenties qui a surgi du 
fond de mes tripes.
Mon cher Jean-Luc, par ces mots meurtris, je 

C’est vraiment une triste nouvelle pour 
moi car Christine est une mère. Et toutes 
mes condoléances à sa famille et à l'en-
semble de la famille GDS. Que son âme 
repose en paix.
Illia Maidoukia, Ingénieur agronome
Illia était l’animateur de la formation 
à l’agriculture familiale, organisée par 
Christine à Sakafat entre 2014 et 2017 
avec un financement Fondation de France. 

Christine, Je vous ai connue pendant mon 
séjour à GDS. Je participais à un projet sur 
l'éducation. Christine, tu as su bien nous 
écouter, guider, et nous montrer le chemin 
de l'éducation et son importance. Nous 
avons visionné avec toi le film des petites 
filles qui vont à l'école malgré la distance. 
Elles font des kilomètres de marche. Chris-
tine, par ton humanisme, tu nous as fait 
aimer les études.
Repose en paix, chère Christine
Mohamed Boubacar 
bac 2018, en Master de philosophie
 GDS s’est associé au projet du Festival 
de la solidarité proposé par la Mairie 
d’Ermont en 2018 sur le thème des Droits 
de l’Homme. Christine et Marie-France 
ont travaillé sur le Droit des Enfants à 
l’Education avec les jeunes des centres 
d’Hébergement d’Agadez. Elles ont produit 
un film qui a été présenté dans différentes 
écoles d’Ermont.

Le Personnel Grain de Sable Agadez, la 
population de Sakafat et en particulier les 
femmes, présentent à ta famille leurs condo-
léances les plus émues.
Tu nous quittes mais les fruits de ta détermi-
nation pour aider les femmes et les enfants 
restent grâce aux cours d’adultes donnés aux 
femmes, au jardin d’enfants, aux aides dans 
le maraichage, l’achat des chèvres, aux vivres 
achetés pour la cantine de l’école, pour ne 
citer que cela.
Je sais que tu as eu de la peine à t’arracher à 
Sakafat où tes actions perdurent et perdu-

Avec Christine Vidil, nous avons travaillé 
pendant un certain nombre d’années au 
profit des populations de la vallée de Sakafat 
qui a bénéficié de plusieurs interventions 
de Grain de Sable au niveau du CSI, école, 
groupements féminins, jardins....
Compte tenu des insuffisances constatées 
dans le cadre de ces interventions, avec 
Christine, nous avons réfléchi et proposé 
une alphabétisation fonctionnelle intitulée 
éducation parentale pour former tous les 
membres des structures communautaires 
(parents d’élèves, COGES, CSI, membres 
structures féminines, membres structures 
maraîchères...). Pour leur donner plus de 
compétences à s’autogérer et faire d’eux de 
vrais responsables de cette vallée.
Elle a cru et adhéré à cette stratégie de for-
mation des membres des structures commu-
nautaires.
Cette formation a permis à ces membres de 
bien jouer leur rôle de respon-
sables communautaires. Dans 
toute la zone de Tamazlak, 
l’école de sakafat avec l’engage-
ment de Christine est devenue 
l’école phare où tout était géré 
par les parents des élèves ce qui 
n’était pas le cas auparavant.
Même lorsque Grain de Sable 
s’est retiré de Sakafat car tout 
déplacement en brousse était 
dangereux, Christine était contre 

Christine, c’est par tes yeux que j’ai dé-
couvert les activités de Sakafat entre 2005 
et 2008. Nous allions de campement en 
campement à la rencontre de ces femmes 
et mères isolées. Je restais impressionnée 
par la misère, tandis que toi, tu entendais 
leurs demandes, leurs besoins et tu propo-
sais les solutions concrètes qui pouvaient les 
soulager. Tu as fait beaucoup pour améliorer 
leur quotidien et je ne veux rappeler ici que 
quelques-uns de ces projets que tu as conçus 
et menés à bien avec le soutien d’Enfance 
Meurtrie et des adhérents : la construction 
du puits de Mariama, la mise en culture du 
jardin de Tamoumout, la vente des nattes 
de la coopérative, le passage du don de 
chèvres*, l’alphabétisation, le jardin d’en-
fants, etc. « Impossible » ne faisait pas partie 
de ton vocabulaire ! Merci Christine, repose 
en paix.
Françoise Minot
Chargée des centres d’accueils
*Principe du passage du don : GDS donne 1 
chèvre par femme à la moitié d’un groupe qui 
doit 6 mois après passer ce don à l’autre moi-
tié du groupe, et ainsi de suite. Les troupeaux 
grandissent et leur appartiennent en propre. 
En juin 2015, GDS avaient donné 50 chèvres 
en tout et le troupeau général était évalué à 
650 chèvres. 

reront avec des femmes formées, qui savent 
lire, écrire et compter. Hommage à toi, 
Christine, tu n’as pas vécu inutilement
Alhousseni Albougounou
Directeur technique des centres d’accueil.
Alhousseni a enseigné à l’école primaire de 
Sakafat depuis sa création jusqu’à l’ouverture 
du centre d’accueil des lycéens. Il a ensuite 
accompagné les missions à Sakafat en tant 
qu’interprète.

parce qu’elle trouvait ce retrait prématuré.
C’est pourquoi, elle a continué à supporter 
le jardin d’enfants communautaire de cette 
vallée pendant un certain nombre d’an-
nées sur ses fonds propres. Elle prenait en 
charge la prime de l’animatrice du jardin 
d’enfants et le matériel éducatif.
Elle est socialement irréprochable, tou-
jours très proche des populations rurales 
et nomades, particulièrement les femmes 
et les enfants. Elle a aussi forcé en menant 
une offensive poussée pour que le préfet 
accepte la création de la deuxième école 
de la vallée de sakafat (eguef in sakafat). 
Les enfants de cette nouvelle école sont 
en classe du Cm2, donc 6 ans de scolarité. 
Pour toutes ses bonnes oeuvres, haute-
ment humanitaires et sociales, Dieu la 
récompensera.
Sama Boulhou
Inspecteur de l’alphabétisation et de 
l’éducation non formelle

  BAC 2022, belle moisson : 14 admis sur 17 candidats (dont 5 filles sur 6) et 7 mentions
Pourtant, ce résultat 
était loin d’être acquis !
Après la réorganisation 
faite en début d’année 
avec la nomination 
d’un directeur 
technique et d’un 
directeur pédagogique, 

Ahmoudou Idrissa, le directeur pédagogique, 
a dû faire face à une succession de défections 
de personnels travaillant en soirée et de nuit. 
Il a assumé ses responsabilités, bouchant les 
trous quand il le fallait. Nous avons réajusté 
les profils et recruté. Pour cette fin d’année 
scolaire, nous avons de fait privilégié le 
soutien scolaire plutôt que l’accompagnement 
éducatif et les répétiteurs des études sont des 

enseignants.
Le groupe des candidats n’était pas plus 
performant qu’un autre mais ils ont su se 
rassembler, profiter des cours et questionner 
les professeurs, suivre les conseils et se 
concentrer sur le travail. Ils ont ainsi progressé 
ensemble, créé une grande cohésion entre 
eux, soutenu les plus faibles et ainsi, construit 
une profonde amitié entre eux.
Les résultats sont là et nous en sommes fiers ! 
Ces 14 admis portent à 146 dont 20 filles le 
nombre de bacheliers accompagnés par Grain 
de Sable. 
Félicitations à tous ces jeunes, aux professeurs, 
à cette équipe éducative et à l’ensemble des 
personnels !
Françoise Minot

Liste des admis :
Aboubacar Gano, D
Aboubacar Alhousseni, D
Alhassane Maghas, D
Almahadi Alimane Mohamed, A mention AB
Djamilou Mano Aghali, D mention AB
Elmoctar Djada, A mention AB
Elhadj Sabit, A mention AB
Fatima Halé, A
Fatima Hamidan Attaher, D
Farida Alkassoum, A mention AB
Mado Elhadji Siliman, D
Mariama Abdouahamane, A mention AB
Mariama Ouazidigan A
Ousmane Mahamadou, A mention Bien
Taux de réussite, Niger : 26,69 %, GDS : 82,35 %

BaCCALAURéAT

14 admis en 2022

146 depuis 2008 !

Merci Pierre pour tes encouragements et merci au nom de 
l’ensemble du conseil d’administration de l’association pour ce bel 
ouvrage réalisé dont tu peux être fier. Si je prends le relai c’est parce 
que Grain de Sable doit poursuivre l’engagement pris auprès des 
jeunes que nous accompagnons.
Ma rencontre avec Grain de Sable en 2004, s’est faite lors d’un 
voyage dans l’Air organisé par Jean Bernard Villafranca (que je 
remercie aussi pour son engagement et « sa vista » légendaire).
Elle s’origine donc dans la rencontre, dans des valeurs de partage, de 

découverte d’une autre culture et l’envie de 
poursuivre ces échanges au-delà.
L’enfance et l’éducation ont toujours été au 
cœur de mes préoccupations.
Aujourd’hui, je quitte un travail en 
protection de l’enfance que j’ai exercé 
pendant 32 ans. Cela me laisse à la fois 
du temps et peut être une certaine 
compétence pour continuer à poursuivre ce 
soutien à l’éducation au Niger via les centres 
d’hébergements. 
J’ai conscience de la lourdeur de la tâche 
afin de mobiliser de l’énergie tant en France 
qu’au Niger pour nous aider à financer ce 
beau projet .
J’en accepte l’engagement mais pas toute 

seule et je compte sur vous tous pour que chacun à la place qu’il 
occupe se sente impliqué dans cette belle aventure de l’éducation. 
Je vais à Agadez en octobre et lors du prochain bulletin je partagerai 
avec vous les axes de travail à poursuivre ou à créer à partir des 
propositions des encadrants et jeunes à Agadez.

En attendant parlez de nous, nous avons besoin de nouveaux 
adhérents.

Odile Lafaurie, Présidente 

Cela fait trente que Grain de Sable est née, à la fin de l’été 1992, 
suite à un voyage fabuleux entre copains.
Une idée complètement utopique : venir en aide aux enfants de l’Aïr 
après un court passage dans la Vallée de Tiden, très précisément 
dans la zone de Boudari (lieu où repose Mano Dayak, notre 
organisateur et guide de l’époque et participant au Paris Dakar avec 
Thierry Sabine) et à cette période la rébellion entre les Touaregs et 
les autorités était au rendez-vous.
Période magique qui nous laissait tous rêveurs de cette aventure 
mais pour les petits français, le temps a passé.
Je suis président de cette association depuis cette 
période que j’adore appeler « notre histoire » racon-
tée dans plus d’une cinquantaine de bulletins.
Au début, pas d’adhérent, pas d’argent ! Il a fallu 
tout construire pour ouvrir trois écoles nomades 
dans la brousse avec une longue histoire à Sakafat 
(« le paradis » de Christine !).
Nous avons ensuite ouvert pendant une courte 
période un centre d’hébergement à Tchirozérine 
pour passer à un fantastique projet : le Centre 
d’hébergement d’Agadez, il y a plus de 15 ans dans 
cet espace nommé le Sahel !
Agadez est devenu notre point de chute d’où la 
nécessité d’ouvrir aussi une maison des filles pour 
protéger leur avenir (et oui Mesdemoiselles : le BAC 
est aussi pour vous !).
Après trente ans, j’ai décidé de passer la main avec l’espoir que 
l’avenir de Grain de Sable continue.
Comment vous présenter Odile Lafaurie, Vice-présidente depuis 
2019 : une femme qui a la volonté de vouloir donner un sens à ce 
mot AVENIR. Merci.
Je ne peux pas ne pas penser à Bernard Lafaurie avec ce passage 
de témoin. Courage Odile.

Pierre LECUT, Président Honoraire

PRISE DE RELAIS À LA TÊTE DE GRAIN DE SABLE !
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Tu es partie rejoindre Emanuel !
Que de chemin parcouru ensemble au Niger.
Notre relation s’est construite avec le temps. 
Un ami commun a fait que nos passions 
communes t’ont amenée à participer active-
ment à Grain de Sable.
Tes passions du désert et des touaregs ont 
fait que tout de suite, ton investissement fut 
important : les enfants, les écoles, la popula-
tion et le village de Sakafat t’étaient acquis.
Tu t’es investie auprès de cette commu-
nauté : les jeunes enfants, les jardins des 
femmes ainsi que tous les problèmes liés à 
leur évolution.
Tu t’es investie ainsi dans Grain de Sable. 
Tu es devenue active et même vice-prési-
dente !
Comment te remercier de ta générosité 
envers toutes ces populations et Grain de 
Sable ?
Longtemps tu as participé à nos missions où 
nous avons refait le Monde pour eux.
Merci Christine. Que Dieu te protège !

Pierre Lecut
Président Honoraire 

Je ne sais pas si certains d’entre vous ont 
écouté sur France inter cette série d’émis-
sions sur les femmes  puissantes.
Christine en était une.
Elle en était une par sa détermination, ses 
capacités créatives, sa force lisible dans sa 
peinture.
Elle avait entrepris de soutenir les femmes 
de Sakafat afin de leur donner accès à plus 
d’autonomie dans leur vie.
Elle y a mis beaucoup d’engagement et de 
pugnacité jusqu’au bout. L’alphabétisation, 
les crédits pour les chèvres, les machines à 
coudre, le jardin d’enfants autant de traces 
laissées par elle dans ce désert de l’Aïr.
Pour tout ça Christine, Grain de Sable te 
remercie.

Odile Lafaurie
Présidente de Grain de Sable

L’autonomie des villageois et jardiniers de 
Sakafat te tenait aussi à cœur et pour cela, tu 
as travaillé avec des acteurs locaux comme 
Sama Boulhou, inspecteur de l’éducation 
non formelle et de l’alphabétisation et Illia 
Maidoukia, Ingénieur agronome.
Différentes personnes te rendent hommage 
dans ce bulletin et retracent ton parcours ou 
le bout de chemin vécu avec toi. 
Ta disparition laisse un grand vide au sein de 
Grain de Sable mais au-delà de tes actions 
en faveur des enfants, femmes et jardiniers 
de Grain de Sable, tu étais d’une immense 
générosité envers tous. Ton optimisme 
à toute épreuve, ta détermination, ton 
humour et les parties de fou rire partagées 
avec toi vont me manquer. 

Grain de Sable a perdu une femme 
extraordinaire et profondément humaniste 
et j’ai perdu une amie. Merci à toi.
Toutes mes pensées vont à ta famille et à 
tes amis.

Marie-France Le Meaux
Chargée de la communication.

Christine,
C’est avec une grande émotion que j’ai 
appris ton décès survenu le 29 juin dernier. 
Tu étais membre du Conseil d’administration 
de Grain de Sable depuis Janvier 2001 et en 
a été  longtemps vice-présidente.

Également vice-présidente 
d’Enfance Meurtrie, artiste peintre 
professionnelle, et présidente durant de 
nombreuses années du Club artistique du 
Mesnil-le-Roi, tu as consacré toute ta vie 
aux autres et principalement aux enfants, 
aux femmes, aux villageois de Sakafat, sans 
oublier les jeunes des centres d’Agadez.
L’éducation des enfants était une de tes 
priorités et tu t’es profondément investie 
pour leur permettre d’accéder au savoir. La 
pauvreté dans laquelle vivaient les femmes 
de brousse t’a beaucoup émue. Tu t’es 
battue pour que celles-ci aient accès à 
l’eau, développent des coopératives, soient 
alphabétisées, deviennent autonomes et 
puissent élever leurs enfants seules sans 
être dans la misère.

Grain de Sable se devait de leur rendre hommage en rappelant leur action au sein de l’association.

Jean-Luc Chezaud nous a quittés le 
5 juin. Il a participé à la création de 
Grain de Sable et à son développement. 
Les aléas de la vie l’en avaient éloigné 
ces dernières années.

Christine Vidil avait rejoint l’association en 2001. 
Grâce à son dynamisme  et à son inébranlable optimisme, elle 
a su impulser une formidable dynamique de développement 
notamment en favorisant la scolarisation des jeunes enfants et 
l’émancipation des femmes. Elle a poursuivi son action jusqu’à son 
dernier souffle le 29 juin. 

Grain de Sable a eu la douleur de perdre à peu de temps d’intervalle 2 personnalités qui ont compté énormément 
pour l’association. Toutes nos pensées vont à leur famille et à leurs proches.

Ils nous ont quittés.... 

Le jeune Sidi Alhassane 
Haidara (Bac 2019) est 
décédé début juin après 
"une courte maladie". 
Grain de Sable adresse ses 
condoléances à sa famille et 
à ses proches.

Grâce à sa mention Bien au bac (2017), 
Sidi Mohamed Sidi a obtenu une bourse 
au Maroc. Il a passé sa licence en Droit à 
Casablanca en décembre 2020. 
Après mon retour du Maroc 
j'ai passé presque toute l'an-
née 2021 à sillonner l'éten-
due de l'Aïr jusqu'en Algérie 
pour gagner de quoi payer 
mes études et également 
comprendre la vie à laquelle 
s'adonnent les jeunes qui 
abandonnent leurs études, devenant orpail-
leurs en quête d'argent vite acquis, malheu-
reusement pas toujours au rendez-vous. 
Par la suite, je suis revenu à Niamey où j'ai 
pris un bus en direction de Dakar, passant 
par le Burkina puis le Mali avant d'atteindre 
la destination. Ça été un long périple mais 
c'était une belle aventure. 
Je fréquente une école privée, l'université 
Amadou Hampaté Ba. Ici l'inscription se fait 
directement, aucun concours n'est exigé. 
Actuellement je prépare un Master 1 en droit 
des affaires et je compte continuer par le 
Master 2 en droit notarial, plaise à Dieu. À 
Dakar les études se passent bien. Ils ne sont 
pas en retard, l'enseignement est de qualité 
et les perturbations scolaires sont moindres. 
Je suis heureux d'y être et j'encourage vive-
ment les nouveaux bacheliers à déposer leurs 
dossiers à l'ANAB pour la bourse sénégalaise. 
Beaucoup d'étudiants Nigériens en bénéfi-
cient et le niveau d'études dépasse de loin 
celui de l'Algérie voire du Maroc pour ce qui 
concerne les filières littéraires.

Ismaghil Gousmane (Bac 2017) et Issouf Ab-
dallah (Bac 2019) ont bénéficié d’une bourse 
en Algérie. Aujourd’hui, ils nous font part de 
leurs excellents résultats : Ismaghil a obtenu 
un Master en Sciences et Technologies-Hy-
draulique et Issouf  une licence en Télécom-
munications, tous deux avec une mention 
très bien.

Ils donnent de leurs nouvelles...

Je remercie également tous les encadreurs 
de GDS en général, plus particulièrement 
les enseignants et  le Directeur des études 
qui nous accompagne jour et nuit durant 
tout notre séjour au GDS, tout pour notre 
réussite. 
GDS est un lieu où toutes les conditions 
d’étude sont réunies. C’est pourquoi 
j’encourage les futures générations à passer 
à GDS. Le Bac c’est comme de l’or dans la 
roche ; il faut travailler dur pour l’avoir. Je 
conseille aux prochains candidats qu’ils se 
préparent dès la seconde.

Jamilou Mano Agali, 
BAC D
Je suis né à Timia très loin 
d’Agadez.  J’ai fréquenté 
l’école primaire et le collège 
de Timia.
Après l’obtention de mon 
BEPC en 2019 àTimia, 

l’administration du CES Timia et les anciens 
élèves du GDS nous ont parlé de l’internat 
de GDS. Je suis tout de suite attiré par les 
resultats de GDS. C’est pourquoi j’ai déposé 
mon dossier au test d’entrée en 2nde. Je 
suis retenu pour passer mes trois ans de 
lycée. Tout au long de ces trois ans, j’ai eu de 
nouveaux amis. J’ai pu acquérir de nouvelles 
connaissances et des compétences pour 
mon futur cursus. J’ai appris à vivre loin de 
mes parents. Aujourd'hui,  l’objectif visé est 
atteint : le BAC D en poche avec mention 
Assez Bien.
Je remercie les dirigeants du GDS pour 
m’avoir accueilli dans leur internat et avoir 
contribué au bon déroulement des mes 
études. 

Mohamed Aboubacar, 
BAC D
J’ai séjourné au Centre 
Grain de Sable pendant 
trois ans (2020 à 2022) avec 
pour objectif de décrocher 
mon Bac. Le Centre GDS 
a pour but de pousser 

ses résidents vers la réussite. Toutes les 
conditions favorables aux études sont 
réunies à savoir la documentation, les cours 
de renforcement, les matériels scolaires, le 
logement, l’alimentation. Dans cet internat, 
j’ai aussi rencontré des personnes venues 
de diverses localités avec qui j’ai passé un 
séjour inoubliable de fraternité, de solidarité, 
de joie, de sympathie, d’amitié et surtout 
de paix. Je me suis senti chez moi et je ne 
regrette pas de vivre dans cette famille. Cet 
endroit m’a appris à vivre en société.
Chose la plus importante, on nous donne 
toujours des conseils sur le bien être mais 
aussi sur le bon déroulement de nos études.
Aujourd’hui je suis admis au Baccalauréat 
(Série D). Je tiens à exprimer mes sincères 
remerciements à nos dirigeants, nos 
encadreurs et tout le personnel (Françoise, 
Pierre, le Directeur et son adjoint, les 
généreux gardiens et cuisiniers, le surveillant 
de nuit, la surveillante des filles). Je remercie 
aussi les enseignants qui ont fait tout leur 
possible pour nous voir réussir. Je suis 
reconnaissant à tout ce monde car c’est le 

Abderhamane Haïbaoui 
Mariama, BAC A, 
ressortissante du 
département de Tchirozerine. 
Le centre Grain de Sable a été 
un endroit où j'ai passé l'un 
des meilleurs moments de ma 
vie. Ici tous les résidents(es) 
s'entendent et nous vivons comme une 
famille complète et soudée. Au GDS, j'ai 
appris non seulement à vivre hors de ma 
famille, à vivre en communauté mais aussi à 
avoir des bons encadreurs qui nous ont tous 
conduits à ce que nous sommes aujourd'hui.
Je tiens vraiment à vous remercier tous pour 
l'encadrement et tous les conseils dont j'ai 
pu bénéficier au cours des deux années que 
j'ai eu l'opportunité de passer avec vous. 
Merci d'être si encourageant et de faire tout 
votre possible pour nous garder motivés et 
soutenus tout au long de notre programme. 
Merci encore une fois de m'avoir inspirée à 
donner le meilleur de moi-même et d'être 
là pour me guider lorsque j'avais besoin 
d'aide : Françoise, le président, les directeurs 
Ahmoudou et Alhousseini, les surveillants, 
Aminatou, Gousmane ainsi que tous les 
autres, les professeurs sans oublier nos 
gardiens et nos cuisiniers. Je vous suis très 
reconnaissante pour tout le travail que vous 
avez fait. Vous avez pris une grande place 
dans ma vie.
Vous êtes et vous resterez les meilleurs de 
tous.

Almahdi Alimane Mohamed, 
BAC A, ressortissant de 
Tassalwat  Timia
C’est pendant les vacances, 
après l’obtention de mon BEPC, 
que j’ai rendu visite au censeur 
de notre établissement. Cette 
visite est inoubliable. Le 
censeur m’a proposé de faire le test d’entrée 
à l’internat de GDS. En ce temps, je n’avais 
aucune idée de GDS. J‘ai demandé à un 
tonton que signifie GDS. Il m’a dit que c’est un 
internat où toutes les conditions de réussir 
ses études sont réunies. J’ai accepté ce choix 
sans hésitation. Une fois accepté à GDS, c’est 
un début difficile mais je me suis adapté 
par la suite à ce nouveau milieu. Au centre 
GDS, nous constituons une famille joyeuse 
et sympathique. Ce qui m’a ému dans ce lieu 
c’est la détermination de nos encadreurs 
(directeurs, les profs, les surveillants et tout 
le personnel), la solidarité entre les résidents 
et particulièrement les conseils du directeur 
des études et des profs. Cela m’a permis de 
surmonter tous les obstacles avec un bon 
résultat en fin de cycle : mon Bac A avec 
mention Assez Bien.
Je suis très fier d’avoir fréquenté le 
centre GDS et je formule ici mes sincères 
remerciements au personnel du Centre GDS 
et à nos parrains de l’Association GDS.

Témoignage des nouveaux bacheliers
fruit de leurs efforts et expériences. Avec 
honneur je peux dire que sans vous, sans 
votre enseignement et votre exemple je n’y 
serais pas arrivé. 
Merci pour tout, merci GDS !

5 filles sur 6 et 9 garçons sur 11 sont admis. 
Quant aux autres niveaux au vue des 
résultats des résidents en notre possession, 
tous (filles et garçons) passent en classe 
supérieure.

La période des dossiers a coïncidé avec la 
présence d’un ancien résident de GDS à 
l’hôpital d’Agadez, Alhousseni Moussana. 
Il était passé au Centre pour nous dire sa 
disponibilité à aider les admis pour faire 
la visite et contre visite médicale (une des 
pièces du dossier de demande de bourse). 
Les admis se sont rendus à l’hôpital et il les 
a tous aidés. J’ai trouvé ça très réconfortant 
car d’habitude c’est un service payant. 

Alhousseni Moussana, Bac 2013, est de 
passage à l’Hôpital d’Agadez. Il soutiendra 
sa thèse de doctorant en médecine dans 
quelques semaines et se rappelle son année 
passée à GDS au travers de ce discret geste 
de solidarité.

Aux Centres GDS, 
ont cohabité 
trois générations 
d’élèves durant cette 
année scolaire : les 
terminales (A et D), 
les premières (A et 
D) et les Secondes (A 
et C). 

Les grands ont été exemplaires durant 
toute l’année ; les premières, surtout la 
1ère D est sans reproche ; les élèves de la 
seconde quant à eux c’est une génération 
très particulière sur le plan du travail. Les 
filles rencontrent davantage de difficultés 
et s’investissent moins mais tout est mis 
en œuvre pour qu’elles réussissent leur 
scolarité comme leurs aînées. 

L’année scolaire 2021-2022 se termine avec 
une note de satisfaction. Les Centres GDS 
ont enregistré un bon taux d’admission aux 
examens de baccalauréat (82,35%). 

L’année scolaire 2021/22, vue par 
Ahmoudou Idrissa, directeur pédagogique

Permettez-moi de m’ex-
primer par ces quelques 
mots pour dire toute 
notre reconnaissance et 
gratitude à l’endroit de 
l’Association Grain de 
Sable qui a su créer un 
cadre agréable permet-
tant aux jeunes d’obtenir 

toujours, mais particulièrement cette année, 
des résultats exceptionnels aux examens du 
Baccalauréat. 
C’est pourquoi au nom des anciens de Grain 
de Sable, nous disons merci aux donateurs 
ainsi qu’aux managers de l’association. Vous 
avez permis à des familles de croire encore 
plus à l’éducation et nous vous exhortons 
encore à continuer à soutenir les centres 
Grain de Sable qui font la fierté de beau-
coup de familles de la région d’Agadez avec 
à l’actif de Grain de Sable plusieurs cadres 
de haut niveau qui assureront la pérennité 
de l’action entreprise. 
Bravo aux élèves et à leurs encadreurs. 
Merci à Grain de Sable, à ses donateurs et à 
l’équipe managériale. 
Yacouba Mohamed, Président des anciens 
élèves de grain de sable

Ce sourire des nouveaux bacheliers : 
un encouragement fort à poursuivre l’action 
de Grain de Sable !



Tu es partie rejoindre Emanuel !
Que de chemin parcouru ensemble au Niger.
Notre relation s’est construite avec le temps. 
Un ami commun a fait que nos passions 
communes t’ont amenée à participer active-
ment à Grain de Sable.
Tes passions du désert et des touaregs ont 
fait que tout de suite, ton investissement fut 
important : les enfants, les écoles, la popula-
tion et le village de Sakafat t’étaient acquis.
Tu t’es investie auprès de cette commu-
nauté : les jeunes enfants, les jardins des 
femmes ainsi que tous les problèmes liés à 
leur évolution.
Tu t’es investie ainsi dans Grain de Sable. 
Tu es devenue active et même vice-prési-
dente !
Comment te remercier de ta générosité 
envers toutes ces populations et Grain de 
Sable ?
Longtemps tu as participé à nos missions où 
nous avons refait le Monde pour eux.
Merci Christine. Que Dieu te protège !

Pierre Lecut
Président Honoraire 

Je ne sais pas si certains d’entre vous ont 
écouté sur France inter cette série d’émis-
sions sur les femmes  puissantes.
Christine en était une.
Elle en était une par sa détermination, ses 
capacités créatives, sa force lisible dans sa 
peinture.
Elle avait entrepris de soutenir les femmes 
de Sakafat afin de leur donner accès à plus 
d’autonomie dans leur vie.
Elle y a mis beaucoup d’engagement et de 
pugnacité jusqu’au bout. L’alphabétisation, 
les crédits pour les chèvres, les machines à 
coudre, le jardin d’enfants autant de traces 
laissées par elle dans ce désert de l’Aïr.
Pour tout ça Christine, Grain de Sable te 
remercie.

Odile Lafaurie
Présidente de Grain de Sable

L’autonomie des villageois et jardiniers de 
Sakafat te tenait aussi à cœur et pour cela, tu 
as travaillé avec des acteurs locaux comme 
Sama Boulhou, inspecteur de l’éducation 
non formelle et de l’alphabétisation et Illia 
Maidoukia, Ingénieur agronome.
Différentes personnes te rendent hommage 
dans ce bulletin et retracent ton parcours ou 
le bout de chemin vécu avec toi. 
Ta disparition laisse un grand vide au sein de 
Grain de Sable mais au-delà de tes actions 
en faveur des enfants, femmes et jardiniers 
de Grain de Sable, tu étais d’une immense 
générosité envers tous. Ton optimisme 
à toute épreuve, ta détermination, ton 
humour et les parties de fou rire partagées 
avec toi vont me manquer. 

Grain de Sable a perdu une femme 
extraordinaire et profondément humaniste 
et j’ai perdu une amie. Merci à toi.
Toutes mes pensées vont à ta famille et à 
tes amis.

Marie-France Le Meaux
Chargée de la communication.

Christine,
C’est avec une grande émotion que j’ai 
appris ton décès survenu le 29 juin dernier. 
Tu étais membre du Conseil d’administration 
de Grain de Sable depuis Janvier 2001 et en 
a été  longtemps vice-présidente.

Également vice-présidente 
d’Enfance Meurtrie, artiste peintre 
professionnelle, et présidente durant de 
nombreuses années du Club artistique du 
Mesnil-le-Roi, tu as consacré toute ta vie 
aux autres et principalement aux enfants, 
aux femmes, aux villageois de Sakafat, sans 
oublier les jeunes des centres d’Agadez.
L’éducation des enfants était une de tes 
priorités et tu t’es profondément investie 
pour leur permettre d’accéder au savoir. La 
pauvreté dans laquelle vivaient les femmes 
de brousse t’a beaucoup émue. Tu t’es 
battue pour que celles-ci aient accès à 
l’eau, développent des coopératives, soient 
alphabétisées, deviennent autonomes et 
puissent élever leurs enfants seules sans 
être dans la misère.

Grain de Sable se devait de leur rendre hommage en rappelant leur action au sein de l’association.

Jean-Luc Chezaud nous a quittés le 
5 juin. Il a participé à la création de 
Grain de Sable et à son développement. 
Les aléas de la vie l’en avaient éloigné 
ces dernières années.

Christine Vidil avait rejoint l’association en 2001. 
Grâce à son dynamisme  et à son inébranlable optimisme, elle 
a su impulser une formidable dynamique de développement 
notamment en favorisant la scolarisation des jeunes enfants et 
l’émancipation des femmes. Elle a poursuivi son action jusqu’à son 
dernier souffle le 29 juin. 

Grain de Sable a eu la douleur de perdre à peu de temps d’intervalle 2 personnalités qui ont compté énormément 
pour l’association. Toutes nos pensées vont à leur famille et à leurs proches.

Ils nous ont quittés.... 

Le jeune Sidi Alhassane 
Haidara (Bac 2019) est 
décédé début juin après 
"une courte maladie". 
Grain de Sable adresse ses 
condoléances à sa famille et 
à ses proches.

Grâce à sa mention Bien au bac (2017), 
Sidi Mohamed Sidi a obtenu une bourse 
au Maroc. Il a passé sa licence en Droit à 
Casablanca en décembre 2020. 
Après mon retour du Maroc 
j'ai passé presque toute l'an-
née 2021 à sillonner l'éten-
due de l'Aïr jusqu'en Algérie 
pour gagner de quoi payer 
mes études et également 
comprendre la vie à laquelle 
s'adonnent les jeunes qui 
abandonnent leurs études, devenant orpail-
leurs en quête d'argent vite acquis, malheu-
reusement pas toujours au rendez-vous. 
Par la suite, je suis revenu à Niamey où j'ai 
pris un bus en direction de Dakar, passant 
par le Burkina puis le Mali avant d'atteindre 
la destination. Ça été un long périple mais 
c'était une belle aventure. 
Je fréquente une école privée, l'université 
Amadou Hampaté Ba. Ici l'inscription se fait 
directement, aucun concours n'est exigé. 
Actuellement je prépare un Master 1 en droit 
des affaires et je compte continuer par le 
Master 2 en droit notarial, plaise à Dieu. À 
Dakar les études se passent bien. Ils ne sont 
pas en retard, l'enseignement est de qualité 
et les perturbations scolaires sont moindres. 
Je suis heureux d'y être et j'encourage vive-
ment les nouveaux bacheliers à déposer leurs 
dossiers à l'ANAB pour la bourse sénégalaise. 
Beaucoup d'étudiants Nigériens en bénéfi-
cient et le niveau d'études dépasse de loin 
celui de l'Algérie voire du Maroc pour ce qui 
concerne les filières littéraires.

Ismaghil Gousmane (Bac 2017) et Issouf Ab-
dallah (Bac 2019) ont bénéficié d’une bourse 
en Algérie. Aujourd’hui, ils nous font part de 
leurs excellents résultats : Ismaghil a obtenu 
un Master en Sciences et Technologies-Hy-
draulique et Issouf  une licence en Télécom-
munications, tous deux avec une mention 
très bien.

Ils donnent de leurs nouvelles...

Je remercie également tous les encadreurs 
de GDS en général, plus particulièrement 
les enseignants et  le Directeur des études 
qui nous accompagne jour et nuit durant 
tout notre séjour au GDS, tout pour notre 
réussite. 
GDS est un lieu où toutes les conditions 
d’étude sont réunies. C’est pourquoi 
j’encourage les futures générations à passer 
à GDS. Le Bac c’est comme de l’or dans la 
roche ; il faut travailler dur pour l’avoir. Je 
conseille aux prochains candidats qu’ils se 
préparent dès la seconde.

Jamilou Mano Agali, 
BAC D
Je suis né à Timia très loin 
d’Agadez.  J’ai fréquenté 
l’école primaire et le collège 
de Timia.
Après l’obtention de mon 
BEPC en 2019 àTimia, 

l’administration du CES Timia et les anciens 
élèves du GDS nous ont parlé de l’internat 
de GDS. Je suis tout de suite attiré par les 
resultats de GDS. C’est pourquoi j’ai déposé 
mon dossier au test d’entrée en 2nde. Je 
suis retenu pour passer mes trois ans de 
lycée. Tout au long de ces trois ans, j’ai eu de 
nouveaux amis. J’ai pu acquérir de nouvelles 
connaissances et des compétences pour 
mon futur cursus. J’ai appris à vivre loin de 
mes parents. Aujourd'hui,  l’objectif visé est 
atteint : le BAC D en poche avec mention 
Assez Bien.
Je remercie les dirigeants du GDS pour 
m’avoir accueilli dans leur internat et avoir 
contribué au bon déroulement des mes 
études. 

Mohamed Aboubacar, 
BAC D
J’ai séjourné au Centre 
Grain de Sable pendant 
trois ans (2020 à 2022) avec 
pour objectif de décrocher 
mon Bac. Le Centre GDS 
a pour but de pousser 

ses résidents vers la réussite. Toutes les 
conditions favorables aux études sont 
réunies à savoir la documentation, les cours 
de renforcement, les matériels scolaires, le 
logement, l’alimentation. Dans cet internat, 
j’ai aussi rencontré des personnes venues 
de diverses localités avec qui j’ai passé un 
séjour inoubliable de fraternité, de solidarité, 
de joie, de sympathie, d’amitié et surtout 
de paix. Je me suis senti chez moi et je ne 
regrette pas de vivre dans cette famille. Cet 
endroit m’a appris à vivre en société.
Chose la plus importante, on nous donne 
toujours des conseils sur le bien être mais 
aussi sur le bon déroulement de nos études.
Aujourd’hui je suis admis au Baccalauréat 
(Série D). Je tiens à exprimer mes sincères 
remerciements à nos dirigeants, nos 
encadreurs et tout le personnel (Françoise, 
Pierre, le Directeur et son adjoint, les 
généreux gardiens et cuisiniers, le surveillant 
de nuit, la surveillante des filles). Je remercie 
aussi les enseignants qui ont fait tout leur 
possible pour nous voir réussir. Je suis 
reconnaissant à tout ce monde car c’est le 

Abderhamane Haïbaoui 
Mariama, BAC A, 
ressortissante du 
département de Tchirozerine. 
Le centre Grain de Sable a été 
un endroit où j'ai passé l'un 
des meilleurs moments de ma 
vie. Ici tous les résidents(es) 
s'entendent et nous vivons comme une 
famille complète et soudée. Au GDS, j'ai 
appris non seulement à vivre hors de ma 
famille, à vivre en communauté mais aussi à 
avoir des bons encadreurs qui nous ont tous 
conduits à ce que nous sommes aujourd'hui.
Je tiens vraiment à vous remercier tous pour 
l'encadrement et tous les conseils dont j'ai 
pu bénéficier au cours des deux années que 
j'ai eu l'opportunité de passer avec vous. 
Merci d'être si encourageant et de faire tout 
votre possible pour nous garder motivés et 
soutenus tout au long de notre programme. 
Merci encore une fois de m'avoir inspirée à 
donner le meilleur de moi-même et d'être 
là pour me guider lorsque j'avais besoin 
d'aide : Françoise, le président, les directeurs 
Ahmoudou et Alhousseini, les surveillants, 
Aminatou, Gousmane ainsi que tous les 
autres, les professeurs sans oublier nos 
gardiens et nos cuisiniers. Je vous suis très 
reconnaissante pour tout le travail que vous 
avez fait. Vous avez pris une grande place 
dans ma vie.
Vous êtes et vous resterez les meilleurs de 
tous.

Almahdi Alimane Mohamed, 
BAC A, ressortissant de 
Tassalwat  Timia
C’est pendant les vacances, 
après l’obtention de mon BEPC, 
que j’ai rendu visite au censeur 
de notre établissement. Cette 
visite est inoubliable. Le 
censeur m’a proposé de faire le test d’entrée 
à l’internat de GDS. En ce temps, je n’avais 
aucune idée de GDS. J‘ai demandé à un 
tonton que signifie GDS. Il m’a dit que c’est un 
internat où toutes les conditions de réussir 
ses études sont réunies. J’ai accepté ce choix 
sans hésitation. Une fois accepté à GDS, c’est 
un début difficile mais je me suis adapté 
par la suite à ce nouveau milieu. Au centre 
GDS, nous constituons une famille joyeuse 
et sympathique. Ce qui m’a ému dans ce lieu 
c’est la détermination de nos encadreurs 
(directeurs, les profs, les surveillants et tout 
le personnel), la solidarité entre les résidents 
et particulièrement les conseils du directeur 
des études et des profs. Cela m’a permis de 
surmonter tous les obstacles avec un bon 
résultat en fin de cycle : mon Bac A avec 
mention Assez Bien.
Je suis très fier d’avoir fréquenté le 
centre GDS et je formule ici mes sincères 
remerciements au personnel du Centre GDS 
et à nos parrains de l’Association GDS.

Témoignage des nouveaux bacheliers
fruit de leurs efforts et expériences. Avec 
honneur je peux dire que sans vous, sans 
votre enseignement et votre exemple je n’y 
serais pas arrivé. 
Merci pour tout, merci GDS !

5 filles sur 6 et 9 garçons sur 11 sont admis. 
Quant aux autres niveaux au vue des 
résultats des résidents en notre possession, 
tous (filles et garçons) passent en classe 
supérieure.

La période des dossiers a coïncidé avec la 
présence d’un ancien résident de GDS à 
l’hôpital d’Agadez, Alhousseni Moussana. 
Il était passé au Centre pour nous dire sa 
disponibilité à aider les admis pour faire 
la visite et contre visite médicale (une des 
pièces du dossier de demande de bourse). 
Les admis se sont rendus à l’hôpital et il les 
a tous aidés. J’ai trouvé ça très réconfortant 
car d’habitude c’est un service payant. 

Alhousseni Moussana, Bac 2013, est de 
passage à l’Hôpital d’Agadez. Il soutiendra 
sa thèse de doctorant en médecine dans 
quelques semaines et se rappelle son année 
passée à GDS au travers de ce discret geste 
de solidarité.

Aux Centres GDS, 
ont cohabité 
trois générations 
d’élèves durant cette 
année scolaire : les 
terminales (A et D), 
les premières (A et 
D) et les Secondes (A 
et C). 

Les grands ont été exemplaires durant 
toute l’année ; les premières, surtout la 
1ère D est sans reproche ; les élèves de la 
seconde quant à eux c’est une génération 
très particulière sur le plan du travail. Les 
filles rencontrent davantage de difficultés 
et s’investissent moins mais tout est mis 
en œuvre pour qu’elles réussissent leur 
scolarité comme leurs aînées. 

L’année scolaire 2021-2022 se termine avec 
une note de satisfaction. Les Centres GDS 
ont enregistré un bon taux d’admission aux 
examens de baccalauréat (82,35%). 

L’année scolaire 2021/22, vue par 
Ahmoudou Idrissa, directeur pédagogique

Permettez-moi de m’ex-
primer par ces quelques 
mots pour dire toute 
notre reconnaissance et 
gratitude à l’endroit de 
l’Association Grain de 
Sable qui a su créer un 
cadre agréable permet-
tant aux jeunes d’obtenir 

toujours, mais particulièrement cette année, 
des résultats exceptionnels aux examens du 
Baccalauréat. 
C’est pourquoi au nom des anciens de Grain 
de Sable, nous disons merci aux donateurs 
ainsi qu’aux managers de l’association. Vous 
avez permis à des familles de croire encore 
plus à l’éducation et nous vous exhortons 
encore à continuer à soutenir les centres 
Grain de Sable qui font la fierté de beau-
coup de familles de la région d’Agadez avec 
à l’actif de Grain de Sable plusieurs cadres 
de haut niveau qui assureront la pérennité 
de l’action entreprise. 
Bravo aux élèves et à leurs encadreurs. 
Merci à Grain de Sable, à ses donateurs et à 
l’équipe managériale. 
Yacouba Mohamed, Président des anciens 
élèves de grain de sable

Ce sourire des nouveaux bacheliers : 
un encouragement fort à poursuivre l’action 
de Grain de Sable !



Tu es partie rejoindre Emanuel !
Que de chemin parcouru ensemble au Niger.
Notre relation s’est construite avec le temps. 
Un ami commun a fait que nos passions 
communes t’ont amenée à participer active-
ment à Grain de Sable.
Tes passions du désert et des touaregs ont 
fait que tout de suite, ton investissement fut 
important : les enfants, les écoles, la popula-
tion et le village de Sakafat t’étaient acquis.
Tu t’es investie auprès de cette commu-
nauté : les jeunes enfants, les jardins des 
femmes ainsi que tous les problèmes liés à 
leur évolution.
Tu t’es investie ainsi dans Grain de Sable. 
Tu es devenue active et même vice-prési-
dente !
Comment te remercier de ta générosité 
envers toutes ces populations et Grain de 
Sable ?
Longtemps tu as participé à nos missions où 
nous avons refait le Monde pour eux.
Merci Christine. Que Dieu te protège !

Pierre Lecut
Président Honoraire 

Je ne sais pas si certains d’entre vous ont 
écouté sur France inter cette série d’émis-
sions sur les femmes  puissantes.
Christine en était une.
Elle en était une par sa détermination, ses 
capacités créatives, sa force lisible dans sa 
peinture.
Elle avait entrepris de soutenir les femmes 
de Sakafat afin de leur donner accès à plus 
d’autonomie dans leur vie.
Elle y a mis beaucoup d’engagement et de 
pugnacité jusqu’au bout. L’alphabétisation, 
les crédits pour les chèvres, les machines à 
coudre, le jardin d’enfants autant de traces 
laissées par elle dans ce désert de l’Aïr.
Pour tout ça Christine, Grain de Sable te 
remercie.

Odile Lafaurie
Présidente de Grain de Sable

L’autonomie des villageois et jardiniers de 
Sakafat te tenait aussi à cœur et pour cela, tu 
as travaillé avec des acteurs locaux comme 
Sama Boulhou, inspecteur de l’éducation 
non formelle et de l’alphabétisation et Illia 
Maidoukia, Ingénieur agronome.
Différentes personnes te rendent hommage 
dans ce bulletin et retracent ton parcours ou 
le bout de chemin vécu avec toi. 
Ta disparition laisse un grand vide au sein de 
Grain de Sable mais au-delà de tes actions 
en faveur des enfants, femmes et jardiniers 
de Grain de Sable, tu étais d’une immense 
générosité envers tous. Ton optimisme 
à toute épreuve, ta détermination, ton 
humour et les parties de fou rire partagées 
avec toi vont me manquer. 

Grain de Sable a perdu une femme 
extraordinaire et profondément humaniste 
et j’ai perdu une amie. Merci à toi.
Toutes mes pensées vont à ta famille et à 
tes amis.

Marie-France Le Meaux
Chargée de la communication.

Christine,
C’est avec une grande émotion que j’ai 
appris ton décès survenu le 29 juin dernier. 
Tu étais membre du Conseil d’administration 
de Grain de Sable depuis Janvier 2001 et en 
a été  longtemps vice-présidente.

Également vice-présidente 
d’Enfance Meurtrie, artiste peintre 
professionnelle, et présidente durant de 
nombreuses années du Club artistique du 
Mesnil-le-Roi, tu as consacré toute ta vie 
aux autres et principalement aux enfants, 
aux femmes, aux villageois de Sakafat, sans 
oublier les jeunes des centres d’Agadez.
L’éducation des enfants était une de tes 
priorités et tu t’es profondément investie 
pour leur permettre d’accéder au savoir. La 
pauvreté dans laquelle vivaient les femmes 
de brousse t’a beaucoup émue. Tu t’es 
battue pour que celles-ci aient accès à 
l’eau, développent des coopératives, soient 
alphabétisées, deviennent autonomes et 
puissent élever leurs enfants seules sans 
être dans la misère.

Grain de Sable se devait de leur rendre hommage en rappelant leur action au sein de l’association.

Jean-Luc Chezaud nous a quittés le 
5 juin. Il a participé à la création de 
Grain de Sable et à son développement. 
Les aléas de la vie l’en avaient éloigné 
ces dernières années.

Christine Vidil avait rejoint l’association en 2001. 
Grâce à son dynamisme  et à son inébranlable optimisme, elle 
a su impulser une formidable dynamique de développement 
notamment en favorisant la scolarisation des jeunes enfants et 
l’émancipation des femmes. Elle a poursuivi son action jusqu’à son 
dernier souffle le 29 juin. 

Grain de Sable a eu la douleur de perdre à peu de temps d’intervalle 2 personnalités qui ont compté énormément 
pour l’association. Toutes nos pensées vont à leur famille et à leurs proches.

Ils nous ont quittés.... 

Le jeune Sidi Alhassane 
Haidara (Bac 2019) est 
décédé début juin après 
"une courte maladie". 
Grain de Sable adresse ses 
condoléances à sa famille et 
à ses proches.

Grâce à sa mention Bien au bac (2017), 
Sidi Mohamed Sidi a obtenu une bourse 
au Maroc. Il a passé sa licence en Droit à 
Casablanca en décembre 2020. 
Après mon retour du Maroc 
j'ai passé presque toute l'an-
née 2021 à sillonner l'éten-
due de l'Aïr jusqu'en Algérie 
pour gagner de quoi payer 
mes études et également 
comprendre la vie à laquelle 
s'adonnent les jeunes qui 
abandonnent leurs études, devenant orpail-
leurs en quête d'argent vite acquis, malheu-
reusement pas toujours au rendez-vous. 
Par la suite, je suis revenu à Niamey où j'ai 
pris un bus en direction de Dakar, passant 
par le Burkina puis le Mali avant d'atteindre 
la destination. Ça été un long périple mais 
c'était une belle aventure. 
Je fréquente une école privée, l'université 
Amadou Hampaté Ba. Ici l'inscription se fait 
directement, aucun concours n'est exigé. 
Actuellement je prépare un Master 1 en droit 
des affaires et je compte continuer par le 
Master 2 en droit notarial, plaise à Dieu. À 
Dakar les études se passent bien. Ils ne sont 
pas en retard, l'enseignement est de qualité 
et les perturbations scolaires sont moindres. 
Je suis heureux d'y être et j'encourage vive-
ment les nouveaux bacheliers à déposer leurs 
dossiers à l'ANAB pour la bourse sénégalaise. 
Beaucoup d'étudiants Nigériens en bénéfi-
cient et le niveau d'études dépasse de loin 
celui de l'Algérie voire du Maroc pour ce qui 
concerne les filières littéraires.

Ismaghil Gousmane (Bac 2017) et Issouf Ab-
dallah (Bac 2019) ont bénéficié d’une bourse 
en Algérie. Aujourd’hui, ils nous font part de 
leurs excellents résultats : Ismaghil a obtenu 
un Master en Sciences et Technologies-Hy-
draulique et Issouf  une licence en Télécom-
munications, tous deux avec une mention 
très bien.

Ils donnent de leurs nouvelles...

Je remercie également tous les encadreurs 
de GDS en général, plus particulièrement 
les enseignants et  le Directeur des études 
qui nous accompagne jour et nuit durant 
tout notre séjour au GDS, tout pour notre 
réussite. 
GDS est un lieu où toutes les conditions 
d’étude sont réunies. C’est pourquoi 
j’encourage les futures générations à passer 
à GDS. Le Bac c’est comme de l’or dans la 
roche ; il faut travailler dur pour l’avoir. Je 
conseille aux prochains candidats qu’ils se 
préparent dès la seconde.

Jamilou Mano Agali, 
BAC D
Je suis né à Timia très loin 
d’Agadez.  J’ai fréquenté 
l’école primaire et le collège 
de Timia.
Après l’obtention de mon 
BEPC en 2019 àTimia, 

l’administration du CES Timia et les anciens 
élèves du GDS nous ont parlé de l’internat 
de GDS. Je suis tout de suite attiré par les 
resultats de GDS. C’est pourquoi j’ai déposé 
mon dossier au test d’entrée en 2nde. Je 
suis retenu pour passer mes trois ans de 
lycée. Tout au long de ces trois ans, j’ai eu de 
nouveaux amis. J’ai pu acquérir de nouvelles 
connaissances et des compétences pour 
mon futur cursus. J’ai appris à vivre loin de 
mes parents. Aujourd'hui,  l’objectif visé est 
atteint : le BAC D en poche avec mention 
Assez Bien.
Je remercie les dirigeants du GDS pour 
m’avoir accueilli dans leur internat et avoir 
contribué au bon déroulement des mes 
études. 

Mohamed Aboubacar, 
BAC D
J’ai séjourné au Centre 
Grain de Sable pendant 
trois ans (2020 à 2022) avec 
pour objectif de décrocher 
mon Bac. Le Centre GDS 
a pour but de pousser 

ses résidents vers la réussite. Toutes les 
conditions favorables aux études sont 
réunies à savoir la documentation, les cours 
de renforcement, les matériels scolaires, le 
logement, l’alimentation. Dans cet internat, 
j’ai aussi rencontré des personnes venues 
de diverses localités avec qui j’ai passé un 
séjour inoubliable de fraternité, de solidarité, 
de joie, de sympathie, d’amitié et surtout 
de paix. Je me suis senti chez moi et je ne 
regrette pas de vivre dans cette famille. Cet 
endroit m’a appris à vivre en société.
Chose la plus importante, on nous donne 
toujours des conseils sur le bien être mais 
aussi sur le bon déroulement de nos études.
Aujourd’hui je suis admis au Baccalauréat 
(Série D). Je tiens à exprimer mes sincères 
remerciements à nos dirigeants, nos 
encadreurs et tout le personnel (Françoise, 
Pierre, le Directeur et son adjoint, les 
généreux gardiens et cuisiniers, le surveillant 
de nuit, la surveillante des filles). Je remercie 
aussi les enseignants qui ont fait tout leur 
possible pour nous voir réussir. Je suis 
reconnaissant à tout ce monde car c’est le 

Abderhamane Haïbaoui 
Mariama, BAC A, 
ressortissante du 
département de Tchirozerine. 
Le centre Grain de Sable a été 
un endroit où j'ai passé l'un 
des meilleurs moments de ma 
vie. Ici tous les résidents(es) 
s'entendent et nous vivons comme une 
famille complète et soudée. Au GDS, j'ai 
appris non seulement à vivre hors de ma 
famille, à vivre en communauté mais aussi à 
avoir des bons encadreurs qui nous ont tous 
conduits à ce que nous sommes aujourd'hui.
Je tiens vraiment à vous remercier tous pour 
l'encadrement et tous les conseils dont j'ai 
pu bénéficier au cours des deux années que 
j'ai eu l'opportunité de passer avec vous. 
Merci d'être si encourageant et de faire tout 
votre possible pour nous garder motivés et 
soutenus tout au long de notre programme. 
Merci encore une fois de m'avoir inspirée à 
donner le meilleur de moi-même et d'être 
là pour me guider lorsque j'avais besoin 
d'aide : Françoise, le président, les directeurs 
Ahmoudou et Alhousseini, les surveillants, 
Aminatou, Gousmane ainsi que tous les 
autres, les professeurs sans oublier nos 
gardiens et nos cuisiniers. Je vous suis très 
reconnaissante pour tout le travail que vous 
avez fait. Vous avez pris une grande place 
dans ma vie.
Vous êtes et vous resterez les meilleurs de 
tous.

Almahdi Alimane Mohamed, 
BAC A, ressortissant de 
Tassalwat  Timia
C’est pendant les vacances, 
après l’obtention de mon BEPC, 
que j’ai rendu visite au censeur 
de notre établissement. Cette 
visite est inoubliable. Le 
censeur m’a proposé de faire le test d’entrée 
à l’internat de GDS. En ce temps, je n’avais 
aucune idée de GDS. J‘ai demandé à un 
tonton que signifie GDS. Il m’a dit que c’est un 
internat où toutes les conditions de réussir 
ses études sont réunies. J’ai accepté ce choix 
sans hésitation. Une fois accepté à GDS, c’est 
un début difficile mais je me suis adapté 
par la suite à ce nouveau milieu. Au centre 
GDS, nous constituons une famille joyeuse 
et sympathique. Ce qui m’a ému dans ce lieu 
c’est la détermination de nos encadreurs 
(directeurs, les profs, les surveillants et tout 
le personnel), la solidarité entre les résidents 
et particulièrement les conseils du directeur 
des études et des profs. Cela m’a permis de 
surmonter tous les obstacles avec un bon 
résultat en fin de cycle : mon Bac A avec 
mention Assez Bien.
Je suis très fier d’avoir fréquenté le 
centre GDS et je formule ici mes sincères 
remerciements au personnel du Centre GDS 
et à nos parrains de l’Association GDS.

Témoignage des nouveaux bacheliers
fruit de leurs efforts et expériences. Avec 
honneur je peux dire que sans vous, sans 
votre enseignement et votre exemple je n’y 
serais pas arrivé. 
Merci pour tout, merci GDS !

5 filles sur 6 et 9 garçons sur 11 sont admis. 
Quant aux autres niveaux au vue des 
résultats des résidents en notre possession, 
tous (filles et garçons) passent en classe 
supérieure.

La période des dossiers a coïncidé avec la 
présence d’un ancien résident de GDS à 
l’hôpital d’Agadez, Alhousseni Moussana. 
Il était passé au Centre pour nous dire sa 
disponibilité à aider les admis pour faire 
la visite et contre visite médicale (une des 
pièces du dossier de demande de bourse). 
Les admis se sont rendus à l’hôpital et il les 
a tous aidés. J’ai trouvé ça très réconfortant 
car d’habitude c’est un service payant. 

Alhousseni Moussana, Bac 2013, est de 
passage à l’Hôpital d’Agadez. Il soutiendra 
sa thèse de doctorant en médecine dans 
quelques semaines et se rappelle son année 
passée à GDS au travers de ce discret geste 
de solidarité.

Aux Centres GDS, 
ont cohabité 
trois générations 
d’élèves durant cette 
année scolaire : les 
terminales (A et D), 
les premières (A et 
D) et les Secondes (A 
et C). 

Les grands ont été exemplaires durant 
toute l’année ; les premières, surtout la 
1ère D est sans reproche ; les élèves de la 
seconde quant à eux c’est une génération 
très particulière sur le plan du travail. Les 
filles rencontrent davantage de difficultés 
et s’investissent moins mais tout est mis 
en œuvre pour qu’elles réussissent leur 
scolarité comme leurs aînées. 

L’année scolaire 2021-2022 se termine avec 
une note de satisfaction. Les Centres GDS 
ont enregistré un bon taux d’admission aux 
examens de baccalauréat (82,35%). 

L’année scolaire 2021/22, vue par 
Ahmoudou Idrissa, directeur pédagogique

Permettez-moi de m’ex-
primer par ces quelques 
mots pour dire toute 
notre reconnaissance et 
gratitude à l’endroit de 
l’Association Grain de 
Sable qui a su créer un 
cadre agréable permet-
tant aux jeunes d’obtenir 

toujours, mais particulièrement cette année, 
des résultats exceptionnels aux examens du 
Baccalauréat. 
C’est pourquoi au nom des anciens de Grain 
de Sable, nous disons merci aux donateurs 
ainsi qu’aux managers de l’association. Vous 
avez permis à des familles de croire encore 
plus à l’éducation et nous vous exhortons 
encore à continuer à soutenir les centres 
Grain de Sable qui font la fierté de beau-
coup de familles de la région d’Agadez avec 
à l’actif de Grain de Sable plusieurs cadres 
de haut niveau qui assureront la pérennité 
de l’action entreprise. 
Bravo aux élèves et à leurs encadreurs. 
Merci à Grain de Sable, à ses donateurs et à 
l’équipe managériale. 
Yacouba Mohamed, Président des anciens 
élèves de grain de sable

Ce sourire des nouveaux bacheliers : 
un encouragement fort à poursuivre l’action 
de Grain de Sable !
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Mon cher Jean-Luc, je me souviens aussi de 
ton sens inné de l’humour et de la dérision. 
Tu avais ce don remarquable de trouver 
toujours des raisons de rire et de faire rire 
ton entourage même si parfois, avec Nicole 
surtout, tu cherchais souvent « palabre » 
comme on dit ici en Afrique. 
Pour abréger mon propos, mon cher Jean-
Luc j’aimerais parler de ton titre d’Amenokal. 
Tu le dois d’abord à ta générosité, à 
ton humilité et à ton humanisme. Tous 
ceux qui t’ont connu parmi nous, ont vu 
à travers ta personne leur semblable, 
proche des réalités, curieux, disponible 
sans condescendance ni paternalisme des 
« blancs ». Tu t’es partout senti chez toi et 
as été respectueux de tous ceux que ta vie 
t’avais permis de rencontrer ou côtoyer. 
Ensuite, quand tu portais les habits touaregs, 
boubous, chèche et Takouba, ta prestance 
créait admiration et respect de la part des 
observateurs. Tu avais à la perfection, l’image 
que se font les Touaregs d’un roi, l’Amenokal. 
Une personne ayant de la carrure élégante, 
digne, altière, généreuse et humaniste. Enfin, 
tu dois ton titre d’Amenokal à ton amour de 
la culture dans toute sa complexe diversité. 
Tu aimais la guitare, l’Inzad, la poésie et les 
contes et les légendes des Touaregs… Tu 
aimais leur terre, leur histoire, leurs mœurs 
et leur organisation sociale. Tu respectais les 
chefs traditionnels et religieux, les sages des 
campements, les jardiniers et éleveurs, les 
femmes, les enfants, les chauffeurs (comme 
« vieux Moctar que jamais », Eddie Murphy 
ou Mimosa), les cuisiniers, les artisans, etc.

Bien cher ami Jean-Luc, notre peine est aussi 
immense et intense que celle de Nicole, de 
vos enfants et de tes amis de Grain Sable, 
plus particulièrement ton alter égo Pierre 
Lecut. Mais je sais que de là où ton âme 
vogue en ce moment, elle est pleinement 
comblée et libérée.

Repose en paix, mon cher Jean-Luc. Tu fus 
un homme accompli riche de sa culture 
immense et de son humanité. Tout ce qui a 
un début, a une fin inéluctable. 

Assalek Ag Ibrahim

plus anciens et les plus jeunes poursuivent 
leurs études dans des universités et des 
instituts. Les points d’eau, les épiceries 
communautaires, les crédits aux boutiques 
artisanales des femmes continuent à être 
des ressources vitales pour les communautés 
bénéficiaires. Pourtant rien n’était simple 
au départ… Mais malgré les réticences 
de certains acteurs ou des velléités de 
récupération et de manipulation, Grain de 
sable avait réussi à trouver des consensus 
avec les communautés. Je me souviens 
ainsi du « Traité de la cuillère » signé à 
l’usure, un soir à Krip Krip entre toi, Pierre 
et des villageois qui voulaient démarrer une 
échoppe communautaire de produits de 
première nécessité. Tandis que vous étiez 
éreintés ne désirant que dormir, les villageois 
vous avaient acculés jusqu’à l’aube avant 
que vous ne leur consentiez un prêt de 
100 000 F CFA !

j’en oublie certainement d’autres curiosités. 
Un de tes tableaux trône dans les locaux 
de la Présidence de la République au Niger. 
Quel meilleur hommage ! Tu l’avais offert au 
Général Baré Maïnassara alors Président.

Pour avoir découvert avec un groupe d’amis 
dont Pierre en 1992, en compagnie de 
Mano Dayak, le Sahara nigérien, vous en 
étiez devenus des accros et de véritables 
amis des communautés que vous y avez 
découvertes. Grain de Sable est devenu le 
cordon ombilical qui vous liait à cette terre 
que vous aimiez tant. Au-delà de ta propre 
personne, tu tenais à partager cette passion 
avec ta famille, ta femme Nicole et ton petit 
fils Thomas que tu emmenais jusque dans 
les coins les plus austères. Aujourd’hui, les 
enfants des écoles de Tidene, Agharous, 
Sakafat et les élèves issus du centre GDS 
d’Agadez, sont devenus des cadres pour les 

souhaiterais te rendre un dernier hommage. 
Certes tu es parti sans un au revoir, un peu… 
à « la touarègue » comme le disait souvent 
Pierre en moquant amicalement la façon 
dont les Touaregs s’en allaient juste après 
les repas… Je savais ta santé fragile depuis 
quelques années. Mais de là à penser que tu 
allais « décrocher » si tôt, ce n’était pas ton 
style.
Pour retracer nos souvenirs, il faudra 
certainement écrire une encyclopédie. Je 
me contente ici d’en citer juste quelques-
uns en ne suivant ni chronologie, ni logique 
tout court. En parlant d’encyclopédie, tu 
en fus plus qu’une. Je me demande encore 
comment tu as pu accumuler tant de 
connaissances dans des domaines aussi 
variés que les sciences politiques, le droit, 
la philosophie, l’histoire, la géographie, la 
littérature, l’entreprenariat, les religions, 
etc. Tu pouvais citer des pages entières de 
certaines œuvres comme si c’en était toi 
l’auteur. 
Tes dons, Jean-Luc vont bien au-delà des 
livres. Musicien, excellent cuisinier, peintre, 
collectionneur invétéré d’objets divers 
allant des verres de bière aux boucles des 
ceintures jusqu’aux vins les plus raffinés et 

Adieu Jean-Luc !
Assalek Ag Ibrahim qui l’a bien connu, lui 
rend hommage.
 

Vous trouverez, ci-dessous un extrait de son 
texte mais pourrez le lire dans son intégralité 
sur notre site internet : graindesable.com  à 
la rubrique « bulletins d’information ».

« AMENOKAL Jean-Luc », un homme 
accompli !

C’est notre ami Ibrahim dit Bahitan, le 
bijoutier touareg qui m’apprit ainsi la 
terrible nouvelle. Jean-Luc, que nous 
appelions affectueusement Amenokal 
a tiré sa révérence le 5 juin ! Rarement 
l’annonce d’un décès ne m’a fait un tel choc. 
Ici chez nous, la mort fait partie de la vie… 
quotidienne. Les gens meurent de tout et 
à tout âge à tel point que presque chaque 
jour, nos activités sont interrompues par un 
aller-retour au cimetière et quelques instants 
de recueillement chez les proches du 
défunt. Mais ce lundi-là, c’est une éruption 
d’émotions jamais ressenties qui a surgi du 
fond de mes tripes.
Mon cher Jean-Luc, par ces mots meurtris, je 

C’est vraiment une triste nouvelle pour 
moi car Christine est une mère. Et toutes 
mes condoléances à sa famille et à l'en-
semble de la famille GDS. Que son âme 
repose en paix.
Illia Maidoukia, Ingénieur agronome
Illia était l’animateur de la formation 
à l’agriculture familiale, organisée par 
Christine à Sakafat entre 2014 et 2017 
avec un financement Fondation de France. 

Christine, Je vous ai connue pendant mon 
séjour à GDS. Je participais à un projet sur 
l'éducation. Christine, tu as su bien nous 
écouter, guider, et nous montrer le chemin 
de l'éducation et son importance. Nous 
avons visionné avec toi le film des petites 
filles qui vont à l'école malgré la distance. 
Elles font des kilomètres de marche. Chris-
tine, par ton humanisme, tu nous as fait 
aimer les études.
Repose en paix, chère Christine
Mohamed Boubacar 
bac 2018, en Master de philosophie
 GDS s’est associé au projet du Festival 
de la solidarité proposé par la Mairie 
d’Ermont en 2018 sur le thème des Droits 
de l’Homme. Christine et Marie-France 
ont travaillé sur le Droit des Enfants à 
l’Education avec les jeunes des centres 
d’Hébergement d’Agadez. Elles ont produit 
un film qui a été présenté dans différentes 
écoles d’Ermont.

Le Personnel Grain de Sable Agadez, la 
population de Sakafat et en particulier les 
femmes, présentent à ta famille leurs condo-
léances les plus émues.
Tu nous quittes mais les fruits de ta détermi-
nation pour aider les femmes et les enfants 
restent grâce aux cours d’adultes donnés aux 
femmes, au jardin d’enfants, aux aides dans 
le maraichage, l’achat des chèvres, aux vivres 
achetés pour la cantine de l’école, pour ne 
citer que cela.
Je sais que tu as eu de la peine à t’arracher à 
Sakafat où tes actions perdurent et perdu-

Avec Christine Vidil, nous avons travaillé 
pendant un certain nombre d’années au 
profit des populations de la vallée de Sakafat 
qui a bénéficié de plusieurs interventions 
de Grain de Sable au niveau du CSI, école, 
groupements féminins, jardins....
Compte tenu des insuffisances constatées 
dans le cadre de ces interventions, avec 
Christine, nous avons réfléchi et proposé 
une alphabétisation fonctionnelle intitulée 
éducation parentale pour former tous les 
membres des structures communautaires 
(parents d’élèves, COGES, CSI, membres 
structures féminines, membres structures 
maraîchères...). Pour leur donner plus de 
compétences à s’autogérer et faire d’eux de 
vrais responsables de cette vallée.
Elle a cru et adhéré à cette stratégie de for-
mation des membres des structures commu-
nautaires.
Cette formation a permis à ces membres de 
bien jouer leur rôle de respon-
sables communautaires. Dans 
toute la zone de Tamazlak, 
l’école de sakafat avec l’engage-
ment de Christine est devenue 
l’école phare où tout était géré 
par les parents des élèves ce qui 
n’était pas le cas auparavant.
Même lorsque Grain de Sable 
s’est retiré de Sakafat car tout 
déplacement en brousse était 
dangereux, Christine était contre 

Christine, c’est par tes yeux que j’ai dé-
couvert les activités de Sakafat entre 2005 
et 2008. Nous allions de campement en 
campement à la rencontre de ces femmes 
et mères isolées. Je restais impressionnée 
par la misère, tandis que toi, tu entendais 
leurs demandes, leurs besoins et tu propo-
sais les solutions concrètes qui pouvaient les 
soulager. Tu as fait beaucoup pour améliorer 
leur quotidien et je ne veux rappeler ici que 
quelques-uns de ces projets que tu as conçus 
et menés à bien avec le soutien d’Enfance 
Meurtrie et des adhérents : la construction 
du puits de Mariama, la mise en culture du 
jardin de Tamoumout, la vente des nattes 
de la coopérative, le passage du don de 
chèvres*, l’alphabétisation, le jardin d’en-
fants, etc. « Impossible » ne faisait pas partie 
de ton vocabulaire ! Merci Christine, repose 
en paix.
Françoise Minot
Chargée des centres d’accueils
*Principe du passage du don : GDS donne 1 
chèvre par femme à la moitié d’un groupe qui 
doit 6 mois après passer ce don à l’autre moi-
tié du groupe, et ainsi de suite. Les troupeaux 
grandissent et leur appartiennent en propre. 
En juin 2015, GDS avaient donné 50 chèvres 
en tout et le troupeau général était évalué à 
650 chèvres. 

reront avec des femmes formées, qui savent 
lire, écrire et compter. Hommage à toi, 
Christine, tu n’as pas vécu inutilement
Alhousseni Albougounou
Directeur technique des centres d’accueil.
Alhousseni a enseigné à l’école primaire de 
Sakafat depuis sa création jusqu’à l’ouverture 
du centre d’accueil des lycéens. Il a ensuite 
accompagné les missions à Sakafat en tant 
qu’interprète.

parce qu’elle trouvait ce retrait prématuré.
C’est pourquoi, elle a continué à supporter 
le jardin d’enfants communautaire de cette 
vallée pendant un certain nombre d’an-
nées sur ses fonds propres. Elle prenait en 
charge la prime de l’animatrice du jardin 
d’enfants et le matériel éducatif.
Elle est socialement irréprochable, tou-
jours très proche des populations rurales 
et nomades, particulièrement les femmes 
et les enfants. Elle a aussi forcé en menant 
une offensive poussée pour que le préfet 
accepte la création de la deuxième école 
de la vallée de sakafat (eguef in sakafat). 
Les enfants de cette nouvelle école sont 
en classe du Cm2, donc 6 ans de scolarité. 
Pour toutes ses bonnes oeuvres, haute-
ment humanitaires et sociales, Dieu la 
récompensera.
Sama Boulhou
Inspecteur de l’alphabétisation et de 
l’éducation non formelle

  BAC 2022, belle moisson : 14 admis sur 17 candidats (dont 5 filles sur 6) et 7 mentions
Pourtant, ce résultat 
était loin d’être acquis !
Après la réorganisation 
faite en début d’année 
avec la nomination 
d’un directeur 
technique et d’un 
directeur pédagogique, 

Ahmoudou Idrissa, le directeur pédagogique, 
a dû faire face à une succession de défections 
de personnels travaillant en soirée et de nuit. 
Il a assumé ses responsabilités, bouchant les 
trous quand il le fallait. Nous avons réajusté 
les profils et recruté. Pour cette fin d’année 
scolaire, nous avons de fait privilégié le 
soutien scolaire plutôt que l’accompagnement 
éducatif et les répétiteurs des études sont des 

enseignants.
Le groupe des candidats n’était pas plus 
performant qu’un autre mais ils ont su se 
rassembler, profiter des cours et questionner 
les professeurs, suivre les conseils et se 
concentrer sur le travail. Ils ont ainsi progressé 
ensemble, créé une grande cohésion entre 
eux, soutenu les plus faibles et ainsi, construit 
une profonde amitié entre eux.
Les résultats sont là et nous en sommes fiers ! 
Ces 14 admis portent à 146 dont 20 filles le 
nombre de bacheliers accompagnés par Grain 
de Sable. 
Félicitations à tous ces jeunes, aux professeurs, 
à cette équipe éducative et à l’ensemble des 
personnels !
Françoise Minot

Liste des admis :
Aboubacar Gano, D
Aboubacar Alhousseni, D
Alhassane Maghas, D
Almahadi Alimane Mohamed, A mention AB
Djamilou Mano Aghali, D mention AB
Elmoctar Djada, A mention AB
Elhadj Sabit, A mention AB
Fatima Halé, A
Fatima Hamidan Attaher, D
Farida Alkassoum, A mention AB
Mado Elhadji Siliman, D
Mariama Abdouahamane, A mention AB
Mariama Ouazidigan A
Ousmane Mahamadou, A mention Bien
Taux de réussite, Niger : 26,69 %, GDS : 82,35 %

BaCCALAURéAT

14 admis en 2022

146 depuis 2008 !

Merci Pierre pour tes encouragements et merci au nom de 
l’ensemble du conseil d’administration de l’association pour ce bel 
ouvrage réalisé dont tu peux être fier. Si je prends le relai c’est parce 
que Grain de Sable doit poursuivre l’engagement pris auprès des 
jeunes que nous accompagnons.
Ma rencontre avec Grain de Sable en 2004, s’est faite lors d’un 
voyage dans l’Air organisé par Jean Bernard Villafranca (que je 
remercie aussi pour son engagement et « sa vista » légendaire).
Elle s’origine donc dans la rencontre, dans des valeurs de partage, de 

découverte d’une autre culture et l’envie de 
poursuivre ces échanges au-delà.
L’enfance et l’éducation ont toujours été au 
cœur de mes préoccupations.
Aujourd’hui, je quitte un travail en 
protection de l’enfance que j’ai exercé 
pendant 32 ans. Cela me laisse à la fois 
du temps et peut être une certaine 
compétence pour continuer à poursuivre ce 
soutien à l’éducation au Niger via les centres 
d’hébergements. 
J’ai conscience de la lourdeur de la tâche 
afin de mobiliser de l’énergie tant en France 
qu’au Niger pour nous aider à financer ce 
beau projet .
J’en accepte l’engagement mais pas toute 

seule et je compte sur vous tous pour que chacun à la place qu’il 
occupe se sente impliqué dans cette belle aventure de l’éducation. 
Je vais à Agadez en octobre et lors du prochain bulletin je partagerai 
avec vous les axes de travail à poursuivre ou à créer à partir des 
propositions des encadrants et jeunes à Agadez.

En attendant parlez de nous, nous avons besoin de nouveaux 
adhérents.

Odile Lafaurie, Présidente 

Cela fait trente que Grain de Sable est née, à la fin de l’été 1992, 
suite à un voyage fabuleux entre copains.
Une idée complètement utopique : venir en aide aux enfants de l’Aïr 
après un court passage dans la Vallée de Tiden, très précisément 
dans la zone de Boudari (lieu où repose Mano Dayak, notre 
organisateur et guide de l’époque et participant au Paris Dakar avec 
Thierry Sabine) et à cette période la rébellion entre les Touaregs et 
les autorités était au rendez-vous.
Période magique qui nous laissait tous rêveurs de cette aventure 
mais pour les petits français, le temps a passé.
Je suis président de cette association depuis cette 
période que j’adore appeler « notre histoire » racon-
tée dans plus d’une cinquantaine de bulletins.
Au début, pas d’adhérent, pas d’argent ! Il a fallu 
tout construire pour ouvrir trois écoles nomades 
dans la brousse avec une longue histoire à Sakafat 
(« le paradis » de Christine !).
Nous avons ensuite ouvert pendant une courte 
période un centre d’hébergement à Tchirozérine 
pour passer à un fantastique projet : le Centre 
d’hébergement d’Agadez, il y a plus de 15 ans dans 
cet espace nommé le Sahel !
Agadez est devenu notre point de chute d’où la 
nécessité d’ouvrir aussi une maison des filles pour 
protéger leur avenir (et oui Mesdemoiselles : le BAC 
est aussi pour vous !).
Après trente ans, j’ai décidé de passer la main avec l’espoir que 
l’avenir de Grain de Sable continue.
Comment vous présenter Odile Lafaurie, Vice-présidente depuis 
2019 : une femme qui a la volonté de vouloir donner un sens à ce 
mot AVENIR. Merci.
Je ne peux pas ne pas penser à Bernard Lafaurie avec ce passage 
de témoin. Courage Odile.

Pierre LECUT, Président Honoraire

PRISE DE RELAIS À LA TÊTE DE GRAIN DE SABLE !
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Siège social
2, rue de Stalingrad
95120 ERMONT
Odile LAFAURIE - Présidente
742, chemin de la Brande
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Tél. : 06 83 21 60 58
Les Nomades en Aquitaine
Annick DE SANGLIER - Vice-présidente
35, rue Georges Mandel
33000 BORDEAUX
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Mon cher Jean-Luc, je me souviens aussi de 
ton sens inné de l’humour et de la dérision. 
Tu avais ce don remarquable de trouver 
toujours des raisons de rire et de faire rire 
ton entourage même si parfois, avec Nicole 
surtout, tu cherchais souvent « palabre » 
comme on dit ici en Afrique. 
Pour abréger mon propos, mon cher Jean-
Luc j’aimerais parler de ton titre d’Amenokal. 
Tu le dois d’abord à ta générosité, à 
ton humilité et à ton humanisme. Tous 
ceux qui t’ont connu parmi nous, ont vu 
à travers ta personne leur semblable, 
proche des réalités, curieux, disponible 
sans condescendance ni paternalisme des 
« blancs ». Tu t’es partout senti chez toi et 
as été respectueux de tous ceux que ta vie 
t’avais permis de rencontrer ou côtoyer. 
Ensuite, quand tu portais les habits touaregs, 
boubous, chèche et Takouba, ta prestance 
créait admiration et respect de la part des 
observateurs. Tu avais à la perfection, l’image 
que se font les Touaregs d’un roi, l’Amenokal. 
Une personne ayant de la carrure élégante, 
digne, altière, généreuse et humaniste. Enfin, 
tu dois ton titre d’Amenokal à ton amour de 
la culture dans toute sa complexe diversité. 
Tu aimais la guitare, l’Inzad, la poésie et les 
contes et les légendes des Touaregs… Tu 
aimais leur terre, leur histoire, leurs mœurs 
et leur organisation sociale. Tu respectais les 
chefs traditionnels et religieux, les sages des 
campements, les jardiniers et éleveurs, les 
femmes, les enfants, les chauffeurs (comme 
« vieux Moctar que jamais », Eddie Murphy 
ou Mimosa), les cuisiniers, les artisans, etc.

Bien cher ami Jean-Luc, notre peine est aussi 
immense et intense que celle de Nicole, de 
vos enfants et de tes amis de Grain Sable, 
plus particulièrement ton alter égo Pierre 
Lecut. Mais je sais que de là où ton âme 
vogue en ce moment, elle est pleinement 
comblée et libérée.

Repose en paix, mon cher Jean-Luc. Tu fus 
un homme accompli riche de sa culture 
immense et de son humanité. Tout ce qui a 
un début, a une fin inéluctable. 

Assalek Ag Ibrahim

plus anciens et les plus jeunes poursuivent 
leurs études dans des universités et des 
instituts. Les points d’eau, les épiceries 
communautaires, les crédits aux boutiques 
artisanales des femmes continuent à être 
des ressources vitales pour les communautés 
bénéficiaires. Pourtant rien n’était simple 
au départ… Mais malgré les réticences 
de certains acteurs ou des velléités de 
récupération et de manipulation, Grain de 
sable avait réussi à trouver des consensus 
avec les communautés. Je me souviens 
ainsi du « Traité de la cuillère » signé à 
l’usure, un soir à Krip Krip entre toi, Pierre 
et des villageois qui voulaient démarrer une 
échoppe communautaire de produits de 
première nécessité. Tandis que vous étiez 
éreintés ne désirant que dormir, les villageois 
vous avaient acculés jusqu’à l’aube avant 
que vous ne leur consentiez un prêt de 
100 000 F CFA !

j’en oublie certainement d’autres curiosités. 
Un de tes tableaux trône dans les locaux 
de la Présidence de la République au Niger. 
Quel meilleur hommage ! Tu l’avais offert au 
Général Baré Maïnassara alors Président.

Pour avoir découvert avec un groupe d’amis 
dont Pierre en 1992, en compagnie de 
Mano Dayak, le Sahara nigérien, vous en 
étiez devenus des accros et de véritables 
amis des communautés que vous y avez 
découvertes. Grain de Sable est devenu le 
cordon ombilical qui vous liait à cette terre 
que vous aimiez tant. Au-delà de ta propre 
personne, tu tenais à partager cette passion 
avec ta famille, ta femme Nicole et ton petit 
fils Thomas que tu emmenais jusque dans 
les coins les plus austères. Aujourd’hui, les 
enfants des écoles de Tidene, Agharous, 
Sakafat et les élèves issus du centre GDS 
d’Agadez, sont devenus des cadres pour les 

souhaiterais te rendre un dernier hommage. 
Certes tu es parti sans un au revoir, un peu… 
à « la touarègue » comme le disait souvent 
Pierre en moquant amicalement la façon 
dont les Touaregs s’en allaient juste après 
les repas… Je savais ta santé fragile depuis 
quelques années. Mais de là à penser que tu 
allais « décrocher » si tôt, ce n’était pas ton 
style.
Pour retracer nos souvenirs, il faudra 
certainement écrire une encyclopédie. Je 
me contente ici d’en citer juste quelques-
uns en ne suivant ni chronologie, ni logique 
tout court. En parlant d’encyclopédie, tu 
en fus plus qu’une. Je me demande encore 
comment tu as pu accumuler tant de 
connaissances dans des domaines aussi 
variés que les sciences politiques, le droit, 
la philosophie, l’histoire, la géographie, la 
littérature, l’entreprenariat, les religions, 
etc. Tu pouvais citer des pages entières de 
certaines œuvres comme si c’en était toi 
l’auteur. 
Tes dons, Jean-Luc vont bien au-delà des 
livres. Musicien, excellent cuisinier, peintre, 
collectionneur invétéré d’objets divers 
allant des verres de bière aux boucles des 
ceintures jusqu’aux vins les plus raffinés et 

Adieu Jean-Luc !
Assalek Ag Ibrahim qui l’a bien connu, lui 
rend hommage.
 

Vous trouverez, ci-dessous un extrait de son 
texte mais pourrez le lire dans son intégralité 
sur notre site internet : graindesable.com  à 
la rubrique « bulletins d’information ».

« AMENOKAL Jean-Luc », un homme 
accompli !

C’est notre ami Ibrahim dit Bahitan, le 
bijoutier touareg qui m’apprit ainsi la 
terrible nouvelle. Jean-Luc, que nous 
appelions affectueusement Amenokal 
a tiré sa révérence le 5 juin ! Rarement 
l’annonce d’un décès ne m’a fait un tel choc. 
Ici chez nous, la mort fait partie de la vie… 
quotidienne. Les gens meurent de tout et 
à tout âge à tel point que presque chaque 
jour, nos activités sont interrompues par un 
aller-retour au cimetière et quelques instants 
de recueillement chez les proches du 
défunt. Mais ce lundi-là, c’est une éruption 
d’émotions jamais ressenties qui a surgi du 
fond de mes tripes.
Mon cher Jean-Luc, par ces mots meurtris, je 

C’est vraiment une triste nouvelle pour 
moi car Christine est une mère. Et toutes 
mes condoléances à sa famille et à l'en-
semble de la famille GDS. Que son âme 
repose en paix.
Illia Maidoukia, Ingénieur agronome
Illia était l’animateur de la formation 
à l’agriculture familiale, organisée par 
Christine à Sakafat entre 2014 et 2017 
avec un financement Fondation de France. 

Christine, Je vous ai connue pendant mon 
séjour à GDS. Je participais à un projet sur 
l'éducation. Christine, tu as su bien nous 
écouter, guider, et nous montrer le chemin 
de l'éducation et son importance. Nous 
avons visionné avec toi le film des petites 
filles qui vont à l'école malgré la distance. 
Elles font des kilomètres de marche. Chris-
tine, par ton humanisme, tu nous as fait 
aimer les études.
Repose en paix, chère Christine
Mohamed Boubacar 
bac 2018, en Master de philosophie
 GDS s’est associé au projet du Festival 
de la solidarité proposé par la Mairie 
d’Ermont en 2018 sur le thème des Droits 
de l’Homme. Christine et Marie-France 
ont travaillé sur le Droit des Enfants à 
l’Education avec les jeunes des centres 
d’Hébergement d’Agadez. Elles ont produit 
un film qui a été présenté dans différentes 
écoles d’Ermont.

Le Personnel Grain de Sable Agadez, la 
population de Sakafat et en particulier les 
femmes, présentent à ta famille leurs condo-
léances les plus émues.
Tu nous quittes mais les fruits de ta détermi-
nation pour aider les femmes et les enfants 
restent grâce aux cours d’adultes donnés aux 
femmes, au jardin d’enfants, aux aides dans 
le maraichage, l’achat des chèvres, aux vivres 
achetés pour la cantine de l’école, pour ne 
citer que cela.
Je sais que tu as eu de la peine à t’arracher à 
Sakafat où tes actions perdurent et perdu-

Avec Christine Vidil, nous avons travaillé 
pendant un certain nombre d’années au 
profit des populations de la vallée de Sakafat 
qui a bénéficié de plusieurs interventions 
de Grain de Sable au niveau du CSI, école, 
groupements féminins, jardins....
Compte tenu des insuffisances constatées 
dans le cadre de ces interventions, avec 
Christine, nous avons réfléchi et proposé 
une alphabétisation fonctionnelle intitulée 
éducation parentale pour former tous les 
membres des structures communautaires 
(parents d’élèves, COGES, CSI, membres 
structures féminines, membres structures 
maraîchères...). Pour leur donner plus de 
compétences à s’autogérer et faire d’eux de 
vrais responsables de cette vallée.
Elle a cru et adhéré à cette stratégie de for-
mation des membres des structures commu-
nautaires.
Cette formation a permis à ces membres de 
bien jouer leur rôle de respon-
sables communautaires. Dans 
toute la zone de Tamazlak, 
l’école de sakafat avec l’engage-
ment de Christine est devenue 
l’école phare où tout était géré 
par les parents des élèves ce qui 
n’était pas le cas auparavant.
Même lorsque Grain de Sable 
s’est retiré de Sakafat car tout 
déplacement en brousse était 
dangereux, Christine était contre 

Christine, c’est par tes yeux que j’ai dé-
couvert les activités de Sakafat entre 2005 
et 2008. Nous allions de campement en 
campement à la rencontre de ces femmes 
et mères isolées. Je restais impressionnée 
par la misère, tandis que toi, tu entendais 
leurs demandes, leurs besoins et tu propo-
sais les solutions concrètes qui pouvaient les 
soulager. Tu as fait beaucoup pour améliorer 
leur quotidien et je ne veux rappeler ici que 
quelques-uns de ces projets que tu as conçus 
et menés à bien avec le soutien d’Enfance 
Meurtrie et des adhérents : la construction 
du puits de Mariama, la mise en culture du 
jardin de Tamoumout, la vente des nattes 
de la coopérative, le passage du don de 
chèvres*, l’alphabétisation, le jardin d’en-
fants, etc. « Impossible » ne faisait pas partie 
de ton vocabulaire ! Merci Christine, repose 
en paix.
Françoise Minot
Chargée des centres d’accueils
*Principe du passage du don : GDS donne 1 
chèvre par femme à la moitié d’un groupe qui 
doit 6 mois après passer ce don à l’autre moi-
tié du groupe, et ainsi de suite. Les troupeaux 
grandissent et leur appartiennent en propre. 
En juin 2015, GDS avaient donné 50 chèvres 
en tout et le troupeau général était évalué à 
650 chèvres. 

reront avec des femmes formées, qui savent 
lire, écrire et compter. Hommage à toi, 
Christine, tu n’as pas vécu inutilement
Alhousseni Albougounou
Directeur technique des centres d’accueil.
Alhousseni a enseigné à l’école primaire de 
Sakafat depuis sa création jusqu’à l’ouverture 
du centre d’accueil des lycéens. Il a ensuite 
accompagné les missions à Sakafat en tant 
qu’interprète.

parce qu’elle trouvait ce retrait prématuré.
C’est pourquoi, elle a continué à supporter 
le jardin d’enfants communautaire de cette 
vallée pendant un certain nombre d’an-
nées sur ses fonds propres. Elle prenait en 
charge la prime de l’animatrice du jardin 
d’enfants et le matériel éducatif.
Elle est socialement irréprochable, tou-
jours très proche des populations rurales 
et nomades, particulièrement les femmes 
et les enfants. Elle a aussi forcé en menant 
une offensive poussée pour que le préfet 
accepte la création de la deuxième école 
de la vallée de sakafat (eguef in sakafat). 
Les enfants de cette nouvelle école sont 
en classe du Cm2, donc 6 ans de scolarité. 
Pour toutes ses bonnes oeuvres, haute-
ment humanitaires et sociales, Dieu la 
récompensera.
Sama Boulhou
Inspecteur de l’alphabétisation et de 
l’éducation non formelle

  BAC 2022, belle moisson : 14 admis sur 17 candidats (dont 5 filles sur 6) et 7 mentions
Pourtant, ce résultat 
était loin d’être acquis !
Après la réorganisation 
faite en début d’année 
avec la nomination 
d’un directeur 
technique et d’un 
directeur pédagogique, 

Ahmoudou Idrissa, le directeur pédagogique, 
a dû faire face à une succession de défections 
de personnels travaillant en soirée et de nuit. 
Il a assumé ses responsabilités, bouchant les 
trous quand il le fallait. Nous avons réajusté 
les profils et recruté. Pour cette fin d’année 
scolaire, nous avons de fait privilégié le 
soutien scolaire plutôt que l’accompagnement 
éducatif et les répétiteurs des études sont des 

enseignants.
Le groupe des candidats n’était pas plus 
performant qu’un autre mais ils ont su se 
rassembler, profiter des cours et questionner 
les professeurs, suivre les conseils et se 
concentrer sur le travail. Ils ont ainsi progressé 
ensemble, créé une grande cohésion entre 
eux, soutenu les plus faibles et ainsi, construit 
une profonde amitié entre eux.
Les résultats sont là et nous en sommes fiers ! 
Ces 14 admis portent à 146 dont 20 filles le 
nombre de bacheliers accompagnés par Grain 
de Sable. 
Félicitations à tous ces jeunes, aux professeurs, 
à cette équipe éducative et à l’ensemble des 
personnels !
Françoise Minot

Liste des admis :
Aboubacar Gano, D
Aboubacar Alhousseni, D
Alhassane Maghas, D
Almahadi Alimane Mohamed, A mention AB
Djamilou Mano Aghali, D mention AB
Elmoctar Djada, A mention AB
Elhadj Sabit, A mention AB
Fatima Halé, A
Fatima Hamidan Attaher, D
Farida Alkassoum, A mention AB
Mado Elhadji Siliman, D
Mariama Abdouahamane, A mention AB
Mariama Ouazidigan A
Ousmane Mahamadou, A mention Bien
Taux de réussite, Niger : 26,69 %, GDS : 82,35 %

BaCCALAURéAT

14 admis en 2022

146 depuis 2008 !

Merci Pierre pour tes encouragements et merci au nom de 
l’ensemble du conseil d’administration de l’association pour ce bel 
ouvrage réalisé dont tu peux être fier. Si je prends le relai c’est parce 
que Grain de Sable doit poursuivre l’engagement pris auprès des 
jeunes que nous accompagnons.
Ma rencontre avec Grain de Sable en 2004, s’est faite lors d’un 
voyage dans l’Air organisé par Jean Bernard Villafranca (que je 
remercie aussi pour son engagement et « sa vista » légendaire).
Elle s’origine donc dans la rencontre, dans des valeurs de partage, de 

découverte d’une autre culture et l’envie de 
poursuivre ces échanges au-delà.
L’enfance et l’éducation ont toujours été au 
cœur de mes préoccupations.
Aujourd’hui, je quitte un travail en 
protection de l’enfance que j’ai exercé 
pendant 32 ans. Cela me laisse à la fois 
du temps et peut être une certaine 
compétence pour continuer à poursuivre ce 
soutien à l’éducation au Niger via les centres 
d’hébergements. 
J’ai conscience de la lourdeur de la tâche 
afin de mobiliser de l’énergie tant en France 
qu’au Niger pour nous aider à financer ce 
beau projet .
J’en accepte l’engagement mais pas toute 

seule et je compte sur vous tous pour que chacun à la place qu’il 
occupe se sente impliqué dans cette belle aventure de l’éducation. 
Je vais à Agadez en octobre et lors du prochain bulletin je partagerai 
avec vous les axes de travail à poursuivre ou à créer à partir des 
propositions des encadrants et jeunes à Agadez.

En attendant parlez de nous, nous avons besoin de nouveaux 
adhérents.

Odile Lafaurie, Présidente 

Cela fait trente que Grain de Sable est née, à la fin de l’été 1992, 
suite à un voyage fabuleux entre copains.
Une idée complètement utopique : venir en aide aux enfants de l’Aïr 
après un court passage dans la Vallée de Tiden, très précisément 
dans la zone de Boudari (lieu où repose Mano Dayak, notre 
organisateur et guide de l’époque et participant au Paris Dakar avec 
Thierry Sabine) et à cette période la rébellion entre les Touaregs et 
les autorités était au rendez-vous.
Période magique qui nous laissait tous rêveurs de cette aventure 
mais pour les petits français, le temps a passé.
Je suis président de cette association depuis cette 
période que j’adore appeler « notre histoire » racon-
tée dans plus d’une cinquantaine de bulletins.
Au début, pas d’adhérent, pas d’argent ! Il a fallu 
tout construire pour ouvrir trois écoles nomades 
dans la brousse avec une longue histoire à Sakafat 
(« le paradis » de Christine !).
Nous avons ensuite ouvert pendant une courte 
période un centre d’hébergement à Tchirozérine 
pour passer à un fantastique projet : le Centre 
d’hébergement d’Agadez, il y a plus de 15 ans dans 
cet espace nommé le Sahel !
Agadez est devenu notre point de chute d’où la 
nécessité d’ouvrir aussi une maison des filles pour 
protéger leur avenir (et oui Mesdemoiselles : le BAC 
est aussi pour vous !).
Après trente ans, j’ai décidé de passer la main avec l’espoir que 
l’avenir de Grain de Sable continue.
Comment vous présenter Odile Lafaurie, Vice-présidente depuis 
2019 : une femme qui a la volonté de vouloir donner un sens à ce 
mot AVENIR. Merci.
Je ne peux pas ne pas penser à Bernard Lafaurie avec ce passage 
de témoin. Courage Odile.

Pierre LECUT, Président Honoraire

PRISE DE RELAIS À LA TÊTE DE GRAIN DE SABLE !
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